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La Corporation dé
Plessisville

Grâce à la courtoisie de M. Jos, Samson, vérificateur autorisé, il noug

fait plaisir de vous donner ci-dessous l’état des recettes et déboursés, de

la Corporation de Plessisville pour l’année 1945.

Dans nos prochains numéros nous ferons paraître également un rap-

port semblable pour les départements d'Aquedue et d'Egoûts, Nous espé-
rons que nos lecteurs trouveront plaisir à lire ces communiqués,

Etat des recettes et déboursés pour l’année 1945.
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Sainte-Marie, Beauce JEUDI 4 AVRIL 1946
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ses et 5

qui ont circulé sur
Canadien ‘National. De plus,

APRES les dossiers de la Cruix-
Rouge canadienne,il a été trans-

porté par rail, jusqu'ici, 9,686 épou-
,004 enfants de soldats, 3,956

et 1,449 d’aviateurs et 538 et 131 de
marins arrivés à Halifax. Ce trans-
port a nécessité S7 trains spéciaux

les lignes du
49

épouses de. guerre sont verues au

PREMIERS REPAS DE NOUVEAUX CANADIENS

  

 

pays à bord d'avions d’Air-Canada.

Des chiffres pubiiés par le minis-
tère de la Défense nationale à
Ottawa indiquent qu’il reste encore
50,000 nouveaux Cunadienus à ame-
ner au pays. Les hauts fonctionnai-
res du trafic du Canadien National
caleulent que le transport de ces
personnes nécessitera 200 autres
trains spéciaux.

l'un des problèmes qu’entraîne
l’exrloitation de ces trains spéciaux
esi l'alimentation des voyageurs en
cours de route. Il à fallu, récemn-

menti, servir plus de 20,000 repas à
quelque 2,500 femmes et enfants qui
se re‘daient dans le Québec, l’Onta-

emmagasinés à cet effet dans les
garde-manger des wagons-restau-

rants: 500 gallons de lait, trois
tonnes de viande, 900 douzaines
d'oeufs, quatre tonnes de légumes,
1,250 pains et 100 gallons de crème 

Collecté pour taxes (Année courante) 23,263.76

Plus. Collecté pour licences de commerce 1,670.00

Collecté pour taxes sur les chiens 186.23
‘Collecté pourloyers (Hotel de Ville) 1,092.50

Collecté pour taxes d’amusements 2,281.45

Moins: Dep, et remises au Gouv. 1,670.74

Collecté pour glace vendue 277.03

Collecté pour lintérét surtaxes passées dûes 81.58
Collecté pour divers 109.76 4,026.80

Grand total des argens reçus 27,280.55

Plus: Argent en mains, le lerJanvier 1945 16.44

Argent en banque le ler janvier 1945 71,76 88.20

Déboursés: 27,368.76

Salaire du Sec.-Tré, (partie seulement) 750.00

Salaire Chef de Police et const. spéciaux 1,757.06

Salaire du gardien de ‘Hotel de Ville 960,00
Salaire du Sur. et ass. (Partie seulement) 778.00

Salaire pourl’entretien du dépotoir et loyer 259.00
Salaire pour l’entretien des chemins d’hiver 1,501,90 -
Salaire pourl'entretien des chemins d’été 565.88

Salaire et dépenses pour révisions du rôle 199.75

Conseil de Comté 775.24
Eclairage des rues 2,009,26

Eclairage de l’Hotel de Ville 96.77
Chauffage de l’Hotel de Ville 566.74

Installation de lumières en haut des

escaliers de sauvetage 62.76
Assurance de responsabilité sur l’Hotel de Ville 50.00
Assurance-feu sur l’Hotel de Ville 436.00
Assurance patronale des employés municipaux 161,54

Assurance de garantie 15.00

Assurance sur camion ’ 61.00
Dépenses et entretien du camion 416.69
Papeteric, timbres et impression 214.04
Entretien des actifs 954.20
Assistance publique Hôpitaux 1,171.09

Assistance publique  Orphélinats 917,45

Assistance publique  Allénés 673.42
Assistance publique St-Vincent - Paul 389.72

"3,151.68
Moins: Reçu en remboursement 596.33 2,665.35

Octroi annuel au Syndicat d’Initiative de Pless. 1,000.00

Octroi et dépenses du Congrès Eucharistique 2,183.56

‘Octroi à la Société St-Jean-Baptiste 125,00

Octroi à la Ligue Anti-Tuberculeuse 100.00

Octroi à la Chambre de Commerce des jeunes 148.92 i
Octroi a la Société de la Croix Rouge 30.00

(suite à la page 4)
 

Aux membres des cercles
Lacordaire et Ste-Jeanne
d’Arc 2

Tous les membres sont priés d’assister à la Partie de Tire annuelle

des Cercles Lacordaire et Ste-Jeanne d’Are, qui aura lieu à la Salle de
l'Hôtel de Plessisville, dimanche soir prochain, le 7 avril, à 8.00 hres.

La Direction,

Chez les Fermières de
Plessisville

Les cours de tissage et de filage, pour les Fermières, commenceront

mardi matin, le 9 avril & 9.30 hres, à l’Hôtel-de-Ville de Plessisville.
Nous espérons que les Fermières se feront un devoir d’assister à ces

cours qui Seront des plus instructifs.

Seules les Fermières seront admises, Toutefois, les personnes qui ne
sont pas membres du Cercle des Fermiéres de Plessisville et qui, d'ici
au 9 avril prochain, donneront leur nom pour entrer dans cette agsocia-

tion, auront droit d'assister à ces cours,

IMPORTANT
N’oubliez pas que c’est Dimanche le 7 avril, après la grand’messe

qu’aura lieu à la Sacristie une importante assemblée de tous les frlames-

tenanciers de Plessisville,

Tel qu’annoncé au Prône par Monsieur le curé Boulet, cette assem-
blée u pour but de discuter et d'étudier les possibilités de la construction
d'un Centre Paroissiale, au sein de Notre ville, et d’une Chapelle à Ples-
sisville Station.

Invitation à tous.

  

  

 

 

 

Dédié a “La Feuille d’Erable’.

Désirez-vous pour votre esprit,

Un mets savoureux, délectable

Or, recourez à celui-ci

Le journal “La Feuille d’Erable”!

C. L'ERMITE,

rio ct l’ouest canadien par trains du
Canadien National. Voici une liste
des divers articles qui durent être

glacée — soit assez pour servir
10,000 portions. .
La photo dv.hautezentremme scd- 

Voyageant par train, en direc-
tion de Montréal, je me place à une
banquette voisine de celle où déjà
unprêtre et un Révérend Frère de

l’Instruction Chrétienne causent a-
micalement. Mais pour un journa-
liste friand d’interviews, l’occasion
est des mieux choisies pour saisir
au vol une conversation instructive;

et demain, peut-être, en faire jouir
les lecteurs assidus de “La Feuille
d’Erable”.

Abbé: Comme vous me le disiez,
vos Scolastiques sont placés dans
Penseignement quand ils sont pos-
‘Sesseurs du brevet complémentaire
ou brevet supérieur d’Ecole Norma-

le?

Frène: Délégué officiellement
par une obédience de son Provin-
cial, le jeune Frère de 18 ou 19 ans
muni de ses brevets de capacité, se
présente plein de zèle, pour ins-
truire ses 30 ou 35 bambins du
Cours Inférieur.

Abbé: Mais, est-ce à dire que vos
normaliens d’hier ont mis de côté
leur culture personnelle, pour se

dépenser exclusivement au service

de l’enfance ?

Frère: Loin de là! Le brevet d’E-
cole Normale n’est que l’achemine-
ment logique vers le Baccalauréat
Classique,

Abbé: Ah! mon Frère! vous en-
seignez toute la journée; vous avez
comme Religieux environ deux heu
res d’exercices spirituels, et vous
avez droit à quelques heures de loi-
sirs ,puis vous trouvez encore le
temps pour enrichir votre intelli-
gence de connaissances variées ?

Frère: Notre règlement fixe une
heure, chaque jour, strictement ré-
servée à Nos études personnelles. À
part, cela, une demi-heure d'étude
théolologique chaque jour nous pré
pare à nos sublimes fonctions caté-
chistiques,
Abbé: Je crains d’être indiscret,

mais pourriez-vous me dire un mot
de l’organisation de votre pro-
gramme d’études Secondaires?     Frère: Notre Congrégation est
affiliée aux Universités de Québec

 

 

et de Montréal depuis 1910, et nous
nous conformons au programme et

aux modes d'examens de ces insti-
tutions. Chaque année, des cours de
vaacnces d'une durée de cing ou
six semaines sont donnés par des
Frères déjà porteurs de diplômes
Supérieurs. Les Frères Sont grou-

pés de préférence dans des écoles

de campagne, pour jouir, en dehors

des cours quotidiens de quatre heu-

res, des bienfaits de la vie au grand

air.

Abbé: Avez-vous un système de
contrôle pour juger Si un candidat

 

DECES DE M. L’ABBE
J.-B- JACQUES

A l’Hôpital Laval de Québec, le
22 mars dernier, est décédé à l’âge

de 47 ans, M. l’abbé J,-Baptiste

Jacques, ancien aumônier de l’hos-
pice Nazareth,

Ses funérailles Ont eu lieu mar-
di le 26 mars, dans l’église de No-
tre-Dame de Lévis, à 9 heures.
M. l’abbé Alphonse Tardif du

Collège de Lévis, un cousin, a chan-
té le service, assisté de MM.les ab-
bés Alphonse Fortier, et Lucien
Dumas, aussi cousins, comme dia-

cre et sous diacre.
La translation des restes fut pré

sidée par M. le Changine Valère
Roy.

Parmi les parents qui y assis-

taient, on remarquait: ses frères:
MM, Joseph, Antoine et André Jac
ques. Ses oncles MM, Michel Jac-
ques et Pierre Guay, Sa tante, Ma-
dame Onésime Tardif, ses neveux:
MM. J.-Marie, Gilles et Guy Jac-
ques ,Victor Bégin, ses nièces: Ma-
dame Charles Aimé Turgeon, Ma-
ria Bégin, Gilberte, Collette, Rolan
de, Micheline, Andrée, Renée, Ni-
cole et Aline Jacques. Ses cousins:
MM. les abbés Alphonse Tardif, Al-
phonse Fortier, Albert Bilodeau,

Lucien Dumas, Oscar Blondeau, Ro
bert Tardif, le Frère Lauréat Jac-

(suite Ala page 4)

 

 

 

ne typique dans un wagon-restaurant
d’un train spécial à l'heure des
repas. En bas, trois petits enfants
— jumeaux à droite — arrivés de
Halifax dans un train spécial du
Canadien National, prennent un lé-
ger goûter À la cantine d'accueil de
ta Croix-Rouge en gare Ronaventu-
re, à Montréal.

Connaissez - vous bien
les religieux qui ins-

truisent vos enfants ?
possède ses matières suffisam-
ment pour affronter les examens
universitaires ?

Frère: A la Maison-Mére de La
Prairie, près de Montréal, huit Frè-

res, entièrement consacrés au Bu-
reau des Etudes, rédigent le Jour-
nal des Etudes. Cette revue de tren-

te-deux pages paraît tous les quin-
ze jours et indiquent aux étudiants
concernés les théories à s’assimi-
ler puis les devoirs d'application
qu’il faudra fournir dans les quin-
Ze jours suivants. Ces cours par

correspondance =sont corrigés et
annotés par les membres du Bu-

reau des Etudes, Chaque année,
quinze ou vingt nouveaux bache-
liers viennent allonger la liste des
quelques deux cents Frères déjà

gradués.

Abbé: Savez-vous que j'étais loin
de penser que les bons Frères pou-

vaient se livrer même aux études
secondaires! Frère: Il va sans dire que nous
devenons bacheliers vers l'âge moy-
en de vingt-cinq ans, Attendu. que

le but principal de l'institut est de
combattre l'ignorance, tous les re-
ligieux rivalisent d’ardeur pour fai-
re estimer de plus en plus leur chè-
re Congrégation. Aussi le jeune
bachelier dirigera-t-il maintenant
ses recherches en vue de la licen-
ce: pédagogie, mathématiques scien
ces, littérature, etc... et même
vers la maîtrise-ès-arts, Donc, pas
de rationnement dans l'obtention

des diplômes. Bien plus, notre jeu-
ne Congrégation qui compte à pei-
ne soixante ans d'existence au Ca-
Nada, possède déjà trois docteurs
en sciences, un en littérature, et

un en pédagogie!

Abbé: Vous me parlez de licen-
ciés, de maitre-és-arts, et même
dc docteurs! Mais pour obtenir ces
degrés, il vous faut l'assistance
aux cours à l’Université même.

Frère: Les professeurs  ensei
gnant à Québec Ou à Montréal sui-
vent les cours durant l’année.
Quant aux autres, ils suivent les (suite à la page 4)
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Chronique syndicale
Canards à Joliette! Canards à Plessisville! …
Canards!..

Tous, nous avons une langue! Une langue plus ou moins bien Pendue
et qui nous sert, à l’occasion, à parler en faveur des bonnes causes.œ à
les dénigrer.

Ceux qui s’occupent activement des mouvements cOopératifs, ayn-
dical ou d'action catholique s’en rendent rapidement compte et se doivent
de .tuer le plus tôt possible les médisances inventées par ceux-là que des
intérêts matériels opposés conduisent à une lutte pas toujours aimable,

“ Nous parlons des intérêts matériels parce que jamais nos adversaires
ne viendront nous dire carrément quela lutte lancée contre ces mouvements
£ pour cause leur opposition aux directives morales de l'Eglise ou leux
désir de voir l’ouvrier “manger de la misère”,

Que l’on veuille défendre ses intérêts matériels, ça passe, Mais que,
pourle faire, on jette du discrédit sur les mouvements nécessaires au re-
lèvement de la société (sans lesquels le. monde ne serait qu'une jungle

où chacunlutterait pour sa poche “uniquement”, ¢a ne passe plus et nous
ne laisserons plus passer.

Et, si nécessaire, nous tuerons les médisances par voie du journal.
Canards a Joliette!...

Le chef du Secrétariat des Syndicats Catholiques de Joliette écrit
justement un article à ce sujet dans le journal local “L’Action Populaire”.
Imaginez-vous que là-bas on a fait courir le bruit que la Chambre de Com
merce remplacerait peut-être les syndicats”.

La Chambre de Commerce de Joliette serait bien embarrassée si, à un
moment donné, il lui fallait s’adonner à l’organisation des syndicats ou-
vriers, à la préparation de conventions collectives et à leur négociation?…
Et, quelle loi lui en donnerait le mandat et l'autorisation ?… Et, que dire
de la situation difficile de ceux qui pourraient être nommés pour négocier
au nom des syndiqués alors que, en certains cas, ils sont probablement

auservice d'employeurs pas trop sympathiques au Syndicat’ installé dans
Yusine!...

Canards à Plessisville?…

Les canards lancés dans notre localité sont d’autre espèce, In n’en

reste pas moins que, Souvent, ils ont un effet destructeur de confiance
dans les syndicats. Oninvente ce qu’on peut, selon qu’on a plus ou moins
d’imagnination, dans le but caché de faire croire aux syndiqués que leur
Syndicat ne leur donne pas grand’chose.

Nous ne cralgnons pas de dire, en passant, queles officierd de nos
Syndicats font tout leur devoir, qu’ils prennent ensoin toutes les causes

qu'on leur soumet et qu’ils savent aussi utiliser la loi, au besoin, pour ob:
tenir gain de cause dans tous les cas OÙ cela s'impose, au nomdes prin-

cipes de justice et de charité. qui les guident. oo

Quant à votre humble serviteur, il ne craint pas d*écrire qu'il a cons-
clence de faire oeuvre utile pourles employeurs et les travailleurs, es-

 

syndicats dans la voie de la véritable entente et l’amélioration nécessaires
des conditions de travail en-1gétiérau" ‘Pas- de concessions sur les points _
importants, quand le bien dégmvrlers, des industries des employeurs et

de syndicats est en jeu...  Et, pour terminer, qu’on sache bien que jamais les syndicats me Jals-

sent tomber une cause sans en avertir l'assemblée et avoir son opinion.
Aux travailleurs donc de demander aux officiers de leur syndicat si telle -

cause est encOre en suspens ou Si l’assemblée a décidé de ne plus la dié-

sayant, par tous les moyens jugés. admissibles, de faire progresser les

battre, Les étrangers au syndicats n’en savent rien!
L.L. Hardy, agent d’affaires, CS.T.U,P.

 

apôtres?

de 5 enfants.

missionnaires.

Où Dieu prend-il ses

Une petite enquête instituée, parmi les aspirants-missionnaires du
Séminaire des Missions Etrangères du Pont-Viau, a révélé que les 39 fa-
milles auxquelles ils appartiennent renferment 360 enfants. ’

Il ressort donc que la moyenne s'établit à 9 enfants par famille.
À noter que vingt de ces familles comptent 10 enfants et plus, 11 fa--

milles comptent cing enfants et plus; 8 familles seulement comptent moins

Il est clair que le bon Dieu Se plaît à bénir les familles nombreuseset
qu'il va chercher là surtout ses prêtres, ses religieux, ses religieuses et ses

(L'Action Populaire, Joliette.)

 

Edition 17 mars
Notes Locales

Notre ami M, LG. Héon va
bientôt laisser notre village pour
aller résider à Drummondville. M.
Héon est entré au service de la
Frontenac Milling Co., de King-
ston Ont., en qualité de Commis-
voyageur. Un autre de nos conci-
toyenS va aussi nous quitter bien-
tôt. M. Silvis de Marasse, quitenait
un magasin à Plessisville depuis
18 mois, partira au mois d’avril

pour aller résider à Québec.
M, de Morasse a obtenu une po-

sition à la maison Z. Paquet. MM,
de Morasse et Héon sont bien con-
nus à Plessisville, où ils laissent

une foule d'amis qui regretteront
beaucoup leur départ.

—

Mme et Mlle Pelletier de St-Fer-
dinand sont venues ici cette semai-
ne. ’

—0—
‘M. J.D. Lacerte, maire de Ples-

sisville, a passé la journée de mer-
credi & Inverness, oli il a pris part
à une session du Conseil du Com-
té. M, Lacerte an été nommé, à cette
séance délégué du comté. Nos féli-
citations.

mere

M. J.A. Dugré vient de nous ar-
river d’un voyage à Montréal, . ain- si qu’aux Trois-Rivières où 1] a vi-
sité sa famille,

A Plessisvilleen 1900.
A VENDRE

Une belle maison merbrée
Située rue St-Louis, près de la’

fabrique de voitures de M. Antoine
Paradis, La maison a 28 pieds par:
33, avec une annexe de 48 pieds.
Elle est située sur un bel emplace-
ment, où il y a des arbres frui-
tiers, Conditions faciles. S’adres-
ser sur les lieux.

John Poitras

—0—
Nouvelles du District

Ste-Sophie de Mégantic
Lundi le 12 courant, & 8 heures

AM. a été chanté le service anni.:
de feu Léon Turgeon, époux de Vi.
taline Larose,

Mlle Emma Roy, de (Plessisville,
est en promenade pour quelques’
jours chez son frére M. Alphonse
Roy, ferblantier.
La semaine dernière les docteurs:

Bergeron et Triganne de Plessis-;
ville, ont été appelés en consulta:
tion auprès de Madame Honoré. Le--
cours, dangereusement mäläde. MS
Ont jugé à propos de lui fairéune
opération qui a très bien réusale.
A moins qu'il ne se présente des
complications imprévues, elle est:
hors de danger, Nous faisons des’
voeux pour son rétablissement. 7
M. Joseph Morin de Lawrence,

Mass, fils d'Antoine, est à Ste-So-

- phie pour une quinzaine.
1°

_
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“La Feuille D'Erable” est imprimé aux ateliers “LE GUIDE” Enr.
Ste-Marie, Beauce, P. Q.
Jean-Paul Houde, directeur-propriétaire, Plessisville, P. Q.

Abonnement : $2.00 par année.

“’Autorisé comme envoi postal de Ze classe, Ministère des Postes, Ottawa”.

ll est entendu que les articles de “La Feuille d’Erable” sont publiés sous la res-
ponsabilité de leurs auteurs.

Pour le tarif des annonces on vou dra bièn s’adresser à notre bureau.

La bonté
  

Lorsque le coeur est bon, il est rare que l'esprit soit faux.

Maxime du Camp.

Chez l’homme, le vrai, le bien, le beau, lu grandeur, la gloire, le bon-

Heur, sont contenus dans la bonté, En effet, quelle magnifique qualité
morale, qui porte à faire le bien, qui nous rend de plus en plus justes et

charitable! Et c’est lu bonté qui donne réellement du sens et du prix à

la vie. Le mot bonté n’exprime-t-il pas l’excellence, la perfection d’un

être, et, par conséquent, l'union, l'unité de toutes ses qualités (se rejol-
gnant dans la bonté) ? Etre bon - au sens moral, - c’est avoir de l’ineli-

nation, de la disposition à faire du bien, à aider, à consoler, à encourager,

Incontestablement, ce qui, en soi, est bon, excellent, parfait, produira du

bon, de l’excellent, du parfait. Logiquement, il n’y a que le bien qui puisse

faire du blen. La bonté, a souligné un profond peuseur, c’est le fond des
natures augustes,

Après son Créateur, l’homme sera grand, sera auguste, sera parfait,
par la bonté, cette qualité qui devait faire comme la base de notre coeur,

et devrait être, en même temps, le premier attrait que nous aurions en nous

mêmes pour gagner nos semblables. Pour l’homme donc, la bonté est la

bonté est la qualité fondamentale (s'il est fidèle à sa destinée): elle con-

tient les autres choses, les éléments qui sont l’objet de ses facultés (le
vrai, le bien, le beau, et leurs conséquences). La bonté renferme le vrai:

effectivement, rlen de vrai que cv qui est bon. Tous les êtres ont été

créés dans la vérité et dans la bonté. La Vérité est le propre domaine
de l'intelligence; et cette dernière sera bonne, si ellle recherche la vérité,

Les actes, les oeuvres de l’intelligence, les idées, les jugements les raison-

nements, les discours, sont bons, s’ils sont vrais, De mème. au sens moral,

ce qui n’est pas bon, n’est pas vrai.

000

Le bonté contient la force: pour être vraiment fort, courageux, pa-

tient, persévérant, vOire magnanime, il faut agir avec toutes les énergies

conformes à sa nature, c,-à-d. être bon. Et ces énergies doivent être domi-

nées et conduites par la raison univ au coeur, pour qu'elles soient le reflet

de la bonté. C’est ce qui explique que la violence n’est pas force; l’excès

est un manque de mesure; la bonté, c’est le parfait équilibre, c’est la plé-

nitude!

  

———000——

Cette qualité maîtresse, dont nous faisons le portrait et l'éloge, pos-

sède la justice et la charité; or, c’est ici qu’elle se révèle une gomplète

floraison; c’est par ces deux véhicules (justice et charité), surtout, qu ‘elle

se répand à travers l'humanité.

Enfin, la bonté équivaut à cette qualité morale qui porte à faire du

bien aux autres, à favoriser leur bonheur, et, dans ce but, à être doux, in--

dulgent, tolérant, reconnaissant, humain, dévoué, généreux, compatissant,

bienveillant, bienfalsant, complaisant (quand il s’agit de bonnes causes).

Au total, la bonté est rayonnante; elle gagne les coeurs!

C, L’ERMITE,

 
 
 

Tél, Magasin : 125-s-1 Têl. Boucherie : 126-s-2

Coopérateurs, encouragez votre magasin

bé = f : t y,La Bienfaisante
COOPERATIVE DE CONSOMMATION

PLESSISVILLE, P.Q.  
 
 

 

 

Grande souscription
MAGNIFIQUE
PROPRIETE
MODERNE

102, rue ST-EDOUARD

 

l’lessisville

 

Comté de Mégantic

VALEUR$1 2,000.00
Au profit des oeuvres de charité, sous le patronage de M,le chanoine

À. Pellerin, curé de la paroisse des Sts-Martyrs de Victoriaville.

$1.00 le billet, livret de 6 billets pour $5.00

La date du choix du gagnant sera annoncée 15 jours à l'avance

dans les journaux.

ADRESSEZ - NOUS CE COUPON
Sur réception de ce coupon et de votre remise, nous vous retourne-

rons les billets demandés. Un reçu officiel vous sera adressé,

COMITE DE LA SOUSCRIPTION VICTORIA
Presbytère: STS - MARTYRS, DE VICTORIAVILLE

Comté d’Arthabaska.
Veuillez trouver ci-joint, la somme de $
pour l’achat de billet (s) eur la MAGNIFIQUE

PROPRIETE MODERNE

à Plessisville: Billets en vente chez Milles Bexudct, et chez
M. Benoît Boulanger, gérant de a Compagnie “Légaré”.

Communiqué

Montréal — A l’occasion du 160e
anniversaire de la fondation de la

brasserie Molson, le président, M.

H.-W. Molson, a loué sans réserve,

vendredi dernier, tous les employés
pour leur dévouement et a offert
des félicitations spéciales à plu-
sieurs d’entre eux pour leurs lon-

gues années de service à la bras-

serie et à ses filiales.
A une réunion du Club “Quart

de Siècle” de la compagnie tenue

a la brasserie 3 Montréal, sous la
présidence de J.-H. Lanoix, M.
Molson a dit:

“Le club “Quart de Siècle” est
pour nous le symbole extérieur de

la fierté que nous éprouvons tous

à travailler pour une compagnie,

vieille de 160 ans, qui, toujours et

sans exception au cours de cette

longue période, a traité avec équi-

té ses employés et ceux avec qui
elle a fait affaires. Je puis vous as-

surer que la famille Molson est

très fiere de cette longue existen-
ce; et nous sentons que tout le per-
sonnel de la brasserie — et plus
particulièrement chaque membre

du Club “Quart de Siècle” en é-
prouve aussi un légitime orgueil”

Trente-trois employés de la

brasserie ont été admis dans le
club et ont reçu soit une monter en
or ou un plateau d’argent. Le club,
fondé l’an dernier, compte mainte-
nant 89 membres, Cette année, les
rangs ont été élargis pour recevoir

les agents de la compagnie Molson,

les employés des agents et autres

qui ont servi la brasserie ou ses fi-

liales durant au moins 25 ans.

Jusqu’au 31 mai, un coupon de su-

cre-conserves donne droit à l’achat

de 80 onces liquides de sirop d’éra-
ble. Deux coupons sont donc néces-
saires pour obtenir un gallon de si-
rop d'érable.

Les ménagères ne devraient pas

accumuler inutilement des jetons de
viandes. Les bouchers se plaignent
que ces jetons ne ciroulent pasS assez.

Pourquoi les accumuler quand on

peut se facilement les utiliser pour

les petits achats de viande,

Le Commission des Prix vient d’é-

tablir des prix maxima de détall
pour les pains de suif de boeuf co-
mestibles. Les consommateurs paie-

ront dorénavent ce produit de 16 à
18 cents la livre.

Le carnet de rationnement numéro Salon de Fourrures
Réduction de 30% sur tou-

tes nos fourrures. Bel assorti-

ment de Manteaux et parures

pour Dames. Spécialité : Man-
teaux Chat Sauvage, pour

Hommes,
Vous réaliserez de

bles économies en
chez-nous.

Mile Rose CARIGNAN
Tél: 195

Rue St-Louis —

ere

Mme Doris Leblanc
Mesdames...

Si vous désirez: Coton blanc
Broadcloth à “Smoeck” — Mou-

vérita-
achetant

Plessisville

choirs — Oreillers faites —
Drap de coton (grande lar-

geur) — Hemstitch à be la

verge — Boutonnières, etc.

Aussi : Tabliers en Organdie,
Coton blanc et imprimé.

Robes de bébés.
venez chez :

Mme Doris Leblanc
(à la Boulangerie)

Rue St-Louis, Plessisville P.Q.

AEE

Antonio Bellemare  
 

 

 

 

 

TEL. : 266
PLESSISVILLE ELECTRIQUE

Entrepreneurs-Electriciens
Toujours en mains : Lampes Fluorescentes,
Articles électriques de toutes sortes, etc.

RUE CORMIER PLESSISVILLE, P.Q.
Charles Boulanger, prop.

 (Bijoutier)

Réparation de : Montres, Hor-
loges, etc. — Beau choix de
cadeaux, Joncs, Bagues de

fiançailles.

fiançailles. — Argenteries,

Verreries et Cristal pour

Cadeaux.
Demandez nos prix.
108 rue ST-LOUIS   

RABLE”, JEUDI 4 AVRIL 1946

 

les différents pays du monde:
Russie 140
Afrique 107

Asie 805
Amérique cent, et du Sud 107

Europe 139

Amérique du Nord 31

notre attention:

urbaine dans la proportion de 65%,

Conseils aux chauffeurs

de véhicules moteurs

Si toutes les personnes qui s’as-

soient au volant d’une automobile
ou d’un camion prenaient la peine
de songer un seul instant aux lour-
des responsabilités qu’elles assu-
ment, on aurait a déplorer beau-
coup moins d’accidents, déclare la

Ligue de Sécurité de la province de

Québec.

Les statistiques nous montrent
qu’il y a eu un peu partout, depuis
la fin des hostilités, une augmen-
tation générale du nombre des ac-
cidents de la cireulation, Il y a
beaucoup de r&Wons à cet état de

choses: la fin du rationnement de
l'essence, le grand nombre de voi-
tures en mauvais état du fait qu’el-
les n’ont pu être remplacées du-
rant la guerre, la difficulté que les
automobilistes éprouvaient à se

procurer des pièces de rechange,
ete. Enfin et ce n’est pas le moin-
dre, il y a le facteur humain.

‘C’est pourquoi, avec le retour du

printemps, il n’est pas mauvais de

rappeler à ceux qui sont portés à
les Oublier quelques règles bien
simples que tout chauffeur devrait
se faire un point d'honneur de ne

pas enfreindre. Ces quelques règles
la Ligue de Sécurité vous deman-
de en grâce de les lire attentive-
ment et de ne jamais vous enécar-
ter, sous aucun prétexte:

1 — Conduisez toujours en ligne
droite; n’obliquez pas à gauche ou
à droite sans raison,

2 — Quand le feu du signal lu-

mineux doviantjaune, ne vous hâ-

tez pas de démarrer, Attendez que

le feu soit vert. Donnez une chan-
ce à ces pauvres piétons qui tra-

versent. Laissez-les au ‘moins se
rendre au trottoir.

3 — N'aveuglez pas les autres
automobilistes, Baissez vos phares.

4 — Lorsque vous faites un vira-
ge, n’oubliez pas que les piétons

ont le droit de passage.
 

6 sera distribué aux consommateurs

l'automne prochain.

    Le Ax N

225   MANUEL oe LINVENTEUR
LL a Ecrivez 3

 

  954 STECATHERINE 52 MONTREAL

Pharmacie LABERGE
(Remèdes Brevetés)

Où vous êtes bien servi fai-
tes vos achats à notre Phar-
macie et économisez.

Choix complet d'articles de

 

 

Toilette, Parfums, Cadeaux,

etc.

Tél. 147 169, rue St-Louis Plessisville, P. Q.     

Statistiques étonnantes
De statistiques campilées en 1931 ressort une conclusion assez éton-

nante de prime abord: plus de la moitié de l'humanité en notre siècle
d'industrialisation intense s’emploie à la culture de la terre. La popula-
tion agricole s’établit comme suit, en regard de la population totale dans

 

87%
5%
75%
65%
3094

23%

soib

soit
soit

soit
soit

soit

millions
millions
millions
millions

millions

millions

sur 1861,

142,
1070,
117,

379,

134,

sur

sur

Dans cette compilation, citée par monsieur l'abbé Edouard Beaudoin
à la Semaine Sociale du Canada de 1933, un fait doit surtout retenir

le plus jeune de tous les continents, le continent nord-

américain, est aussi le plus industriaiisé. Commentant ces données de la

statistique, un économiste français ne craignalt pas d’établir un lien en-

tre l’industrialisation à outrance du Canada et des Etats-Unis et l’ins-
tabilité qui caractérise la vie économique et sociale de ces deux pays. Notre

province de Québec a là-dedans sa large part de responsabilité. D’exclu-
sivement rurale qu’elle était sous le régime français, elle est devenue

(L'Echo de Saint-Justin.

TESTAMENT ORIGINAL
DE M. FOSTER

$10,000 pour les naissances nom-
breuses

——
Toronto, 13 (C.P,). — Une som-

me de plus de $600,000 pour les re-
cherches sur le cancer et une autre
somme de $10,000 pour “un mara-

‘thon de naissance en quatre éta-
blissements” sont les principaux
points de l’original testament de
M. Thomas Foster, autrefois maire
de Toronto, qui sera homologué au-

jourd'hui.

M. Foster, qui s’est élevé de gar-
çon boucher au rang de membre

du Parlement et de maire de To-
ronto en 1925-27, laisse une fortu-
ne de $1,168,666.11. Il est mort en
décembre dernier à l’âge de 93 ans.

Ses bénéficiaires sont les fem-
mes de journée, les camelots, les

églises et les écoles, Aucun des 37

héritiers n’aura droit a plus de
$5,000. Une clause du testament
stipule méme que ceux qui protes-

teront seront déshérités, La som-
me globale allouée aux parents est
de $175,000.

Le fonds pour les recherches sur
le cancer “aussi longtemps que le
la fortune, résidu évalué a $600,000.

Il comprendra un fonds de protec-
tion dont le revenu ira à l’Univer-
sité de TorontO pour son départe-
ment de recherches médicales sur
le cancer “assi longtemps que le
problème du cancer n’aura pas été
réglé.”

Et si jamais le problème du can-

5 — Indiquez au chauffeur qui

vient derrière vous la nouvelle di-
rection que vous avez l’intention de
prendre.

6 — Si vous “aimez la bouteille”
ne conduisez pas, Ainsl vous ne
mettrez en danger la vie de per-

sonne.

7 — N'’ennuyez pas les gens inu-
tilement avec votre klaxon, surtout

après minuit.

8 — Gardez votre pare-brise tou
jours bien propre.

9 — Réglez votre conduite sur

le temps qu’il fait et sur l’état des
routes.

10 — Ne courez jamais de ris-
que. Si vous êtes dans le doute, ra-

rétez ou, si la chose est possible,
passez le volant à un chauffeur plus
habile,

MADAME
M.L. LATULIIPPE

Chapeaux, Gants, Sacoches,

Lingeries de Bébés, ete.

Une visite est sollicitée.

145, rue St-Louis,

PLESSISVILLE, P.Q, | 

Sainte-Marie, Beauce

AUTOBUS
H. RICHARD, propriétaire

PLESSISVILLE - MONTREAL
Service tousles jours

Départ de Plessisville DEPART DE MONTREAL

chez H. Richard à 1296 St-Christophe
Lundi, mardi
Mercredi, jeudi

et vendredi

le samedi à 1.30 h. p.m.
le dimanche à 10 h. p.m.

chez H. Richard

LAncaster 8619

    

 

Tous les jours à 9 hres a,m. à 6 h. p.m.
Samedi : à 1.30 hre p.m.

Le dimanche à 5 h. p.m.

Renseignements à Plessisville :

A Montréal : Restaurant Dinel, Tél:

 

 

J. P. DEMERS
(Horloger-Bijoutier)

Réparations de Montres, Horloges, etc. Ouvrage garanti.

(12) ans d'expérience.
 

Très beaux choix de Montres, Bijoux, Bagues, ete à l'occasion de

Pâque.

181, rue St-Louis — —

PLESSISVILLE, P. Q.

Tél. 223

|

  
 

TEL. : 243

Garage Fouquette
Wilfrid FOUQUETTE, Prop.

Lavage, Graissage, Huile, Gazoline

SPECIALITE : Nettoyage et Cirage.

Vendeur autorisé pour Chrysler et Plymouth.

115 rue St- Calixte —_— Plessisville, P.Q.     
 

 

cer est réglé, le fonds devra être, Millar, qui mourut en 1921 en lais-

divisé entre l'Association médica- sant une somme de $500,000 “pour

le responsable afin que les méde-|la mère qui depuis ma mort aura
cins et les infirmières puissent ré-| mis au monde le plus grand nom-
pandne l'information, l’éducation bre d'enfants à Toronto”, Après
et l’entraînement médical dans tou-| plusieurs litiges, quatre mères de
tes les parties du Canada.” Toronto reçurent chacune $100,000

La clause la plus originale dujen 1938. Deux autres reçurent une
testament est bien celle du ‘‘mara- somme moindre, Chacune avait mis
thon de naissances”. Foster a pro-|au monde neuf enfants.

bablement été influencé par le 4
lèbre testament de Charles Vince (Le Devoir)

CBmlls
Dr Raymond Charron

Médecin-Chirurgien
PLESSISVILLE, P. Q.

HEURES DE BUREAU :

L’Avant-midi à l'Hôpital.

lhre à 4 hres P. M.

7 hres à 9 hres P. M.

 

  

 
 

 

 

Pas de Bureau le dimanche à moins d’urgence ou sur
rendez-vous.

DR JULES CANTIN
Médecin - Chirurgien

PLESSISVILLE, P. Q.
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HEURES DE BUREAU

9 hres 4 MIDI —— 2 hres 4 4 hres P.M.

7 hres 4 9 hres P.M.

 

 

DR GEO. BEAUCHESNE
  
 

Nous avons en mains, pour
A votre service

à l’Huile, marque NATIONAL, pour poêles et fournaises.

Nous avons également l’agence des produits “WATKINS”, com-

prenanz 150 à 200 produits de toutes sortes,

Aussi ‘Poussins Tweddle” de tout âge :
maines, 5 semaines et 26 semaines, (Toutes les races.)

livraison immédiate, des Brûleurs

1 jour, 15 jours, 3 se-

 

Produit “MATONOL” fortifiant. (Foie et Bronchite).
 

223, rue St-Louis 
Pour plus de détails adressez-vous à :

ARMAND FISET
(chez Richard Goulet) PLESSISVILLE, P.Q.

Spécialiste
OREILLES NEZ

AMYGDALES

Durant les mois d'Hiver, le Dr Beauchesne sera à l'Hôpital du
Sacré-Coeur de Plessisville, aux dates suivantes :

23 JANVIER — — — 20 FEVRIER

20 MARS — — — 24 AVRIL

DR J ABLAIS
Médecin - Chirurgien

YEUX — GORGE

  

 PLESSISVILLE, P. Q.
 

 

Tél.: 252

LIVRAISON RAPIDE     
 

 

 PLESSISVILLE, P.Q,   BOULANGER & CIE
Manufacturiers de:

Meules d’établis, Mandrins de Scies sur “Ball Bearings”,
Serres Rotatives, Wagons de Chaufferies, etc, etc.

PLESSISVILLE, P.Q.
DEMANDEZ NOS PRIX

HEURES DE BUREAU

10 hres & 11 hres AM. — — — 1 hre A 4 hres P.M.

T hres 4 9 hres P.M,
Bureau de dimanche sur rendez-vous.
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     Téls : Bell et Local Casier Postal No 84.

C. Benoit Chartier
B.A, LL.L.

NOTAIRE
| PLESSISVILLE, P. Q.   
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Sainte-Marie, Beauce “LA FEUILLE D’ERABLE", JEUDI 4 AVRIL 1946
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MAQUILLAGE ù
N’avez-vous pas parfois rencontré de ces masques vivants, qui vous

ontfait croire à un prolongement de carnaval?

Ces cas, heureusement se font de plus en plus rares ct tendent à dis-
paraître complètement.

Et c’est tant mieux. Car, une femme ayant quelque peu le Sens de
l’esthétique ne s’affuble pas ainsi,

Dieu n’a-t-il pas donné à la femme tout ce dont elle avait besoin pour

plaire ?
I] me semble que c’est faire injure au Créateur que de vouloir corri-

ger son oeuvre. De plus, Si toutes les femmes avaient un physique par-
fait, on se lasserait vite d’elles. Il ne faut pas oublier que chaque fem-
me a son charme...

Et, si nous nous transportons dans le domaine moral, que d’observa-

tions n’y a-t-il pas à faire?
Combien de personnes Se ‘“maquillent” pour afficher une physiono-

mie morale tout autre que celle qu’elles ont en réalité,

On ne veut pas Se montrer tel que l’on est, et avec tous ces enduits de

sarcasme, d’ironie et d’amour propre, on s’enlaidit moralement,

Plutôt que d’afficher la bonté de son coeur, l'indulgence envers
ses semblables, ondevient des esclaves de l’opinion des autres, on suit le

courant.

Comme il ferait bon vivre, si chacun consentait à enlever son “mas-

que”.

Nous découvririons ainsi ces germes de vertus que Dieu a mis en

chacun de nous.

Nous les. verrions grandir et se développer sous les rayons bienfai-

sants du “Soleil de Vérité”.
‘La confiance en soi Kenaîtrait et la paix, la bienfaisante paix revien-

drait probablement sur terre.
Bert Ha.
 

L’HEURE DE LA RUSSIE
“Lorsque la Kevolution aura dé-

truit en Europe les armées perma-

nentes; lorsque les révolutions so-

cialistes auront éteint le patriotis-
me en Europe; lorsque, à l’Orient

de l'Europe, Sera accomplie la
grande fédération des peuples sla-
ves; lorsque dans l’Occident il n'y

aura plus que deux armées, celle

des spoliés et celle des spoliateurs:
alors l'heure de la Russie Sonnera;
alors la Russie pourra se promener
tranquillement, l’arme au bras, en

Europe; alors le monde assistera

au plus grand châtiment qu’aura
enregistré l’histoire. Ce châtiment
épouvantable, c’est l’Angleterre
surtout que le subira: contre le co-

losse qui tiendra d’une main l’Eu-

rope et de l’autre les Indes, ses
vaisseaux ne lui seront d’aucun se-

cours, L’immense empire britanni-

que croOulera, tombant par mor-

ceaux, et le lugubre fracas de sa

chute et la longue plainte retenti-

Tount jusqu’aux pôles” — (Donosco
Cortès, 1850).

“Vers Demain”.

Craintes inspirées par

nos berçeaux
 

—0—

bientôt celui des Canadiens d’origi-
ne anglaise si les naissances conti-
nuent au rythme actuel, et ce chan-
gement demandera un “sens pro-

fond de compréhension et de coo-
pération”, a déclaré à Boston M.

Alexander Kerr, président de l’U-

niversité Dalhousie, de Halifax.

Parlant au dîner annuel du Bos-
ton Canadian Club, il a dit que “le

jour où la population d’origine an-
glaise sera dépassée par les ci-
toyens de descendance français, il

y aura une période de tension”,

Rappelant ensuite à ses audi-

teurs l’héritage commun du Cana-
da et des Etats-Unis, il a dit:

“Quelle que soit la nature de nos

relations dans l’avenir, nous de-

vrons nous souvenir que nous som-
mes des nations soeurs. Nous som-

mes deux nations pacifiques, Vous

aimez la paix ici. Nous aimons la
paix au Canada. C’est une partie

de notre mission que de promou-
voir la paix partout dans le mon-

de”.

(Le Devoir)

Nouveau Magasin
de Coupons et d’Occasions
Vous y trouverez ; Robes de

maison, Manteaux, Habits

d’occasion, Pantalons, Chemi-

ses neuves, pour hommes, Fla-

nellettes à la verge et en cou-
pons, Coton à la verge, etc,
et une quantité d’articles que
nous ne pouvons énumérer ici.

 
Ne pas savoir supporter la pau-

vreté est une chose  honteuse; ne
pas Savoir la chasser par son tra-
vail est une chose plus honteuse en-

Votre encouragement est
core.

sollicité.

Bienvenue à tous !

Alfred CAOUETTE
7, rue St-Joseph,

Plessisville, P. Q.

PERICLES

Quand les abeilles vont à la re-

cherche des fleurs pour la fabrica-
| tion du miel, elles s’éloirnent par-

m
a
s   

fois jusqu’à une distance  %e huit
milles de leurs ruches.

    
Impot sur le revenu

Roy & Hamel
Comptables Licenciés de Victoriaville, annoncent
l’ouverture d’un Bureau du Soir à Plessisville,
Tous les vendredis soirs de 7 hres &° 10 hres.

Au bureau du Notaire

Chs-Eugène Gosselin
(rue St-Louis) PLESSISVILLE.
Tél. à Victoriaville, Tel, à Plessisville,

No. 635. No. 18.

 

 

Rue St-Caliste. Tél, 160.

Garage Simoneau
(Georges Simoneau, prop.)

Réparations Générales:
Camions, Automobiles, Tracteurs “Cockshutt et Me-Cormick Deering

Aussi: Débossage et Peinturage.

Huile, Graisse et Gazoline “Shell”

(Successeur de Gérard Mercier).

PLESSISVILLE, P.Q.  

 

 

Cabane à sucre modernisée
Par la construction et l’aménagement d’une salle de 18 x 24.
Local éclairé à l’électricité, bien ventilé, avec bon plancher.

A 5(9 pieds de la route nationale .

Opportiinité offerte d’aller a ia cabane ce printemps sur de beaux
chemins, — VAISSELLE FOURNIE SUR DEMANDE. — Tarifs

accueillants. — Prix de faveur aux groupements organisés.
BIENVENUE A TOUS!

ARMAND BELLEMARE,propriétaire

de la ferme SOM-AYR-SET
Route Nationale No 5, chemin de Laurierville, à 4 milles de

| Plessisville,
   

€

Nous dépasserons bientôt la popu-
lation anglaise, dit un professeur

Boston, 8 (C.P.) — Le nombre

des Canadiens francais dépassera

Ecole Belles-Vues No 9

Pourcentage des points

cours de mars,

du con-

Te Année: %
Cécile Larocque 88
Yvette Vigneault 78
Clément Vigneault 51

Be Année: Jeanne Germain, 81,8
Jeannine Gosselin 79.2; Emilienne
Cloutier 72.7; Jacques Vigneault
60.9,

de Année: Michel Cloutier 91;
Armand Vigneault 87; Marc-Aurèle

Gaudreault 79; Marcel Pelchat 66;
3e année
Jeanne D'Arc Larocque 97; De-

nise Germain 89; Benoit Vigneault
83; Albény Goudreault 76.
2e année
Marguerite Larocque 90; Benoit

Goudreault 78.
lère année: Jacques Germain

89.3; Thérèse Larocque 88; Colette

Vigneault 86.8; Raymond Lavoie
71.5.
Note

Pendant ce mois, quatre de la 7e
année sont absents au concours,
pour aider aux parents.

Moyenne du percentage des
points conservés en janvier, févri-
er et mars,

Te Année

a) Cécile Larocque 76; Jules La-
rocque 67;

NE PAS PERDRE
DE TEMPS
Plusieurs industries de guerre

ont déjà fermé leurs portes; d’au-
tres ont déduit considérablement
leur personnel et sont à étudier les
possibilités de transformer leur

production à la fin de répondre aux
besoins civils. La démobilisation
des forces armées va bon train; à
chaque semaine viennent s’ajouter

des milliers de jeunes sur le mar-
ché du travail. Le chômage aug-

mente d’une façon inattendue d’un

bout à l’autre du pays. À n’en pas

} douter, il semble que l’on n’est pas
; prêt à déclancher les divers pro-

grammes de reconstruction écono-

mique mis de l’avant durant le con-

flit, A tout évènement, la situation
est loin de s’éclaircir et les problè-
mes qu’entraîne le chômage ne peu-
vent faire autrement que d’inquié-

ter les socialogues et les économis-
tes désireux d'instaurer une paix

durable.

 

Dans la province de Québec plus

que dans les autres provinces, on

veut encore voir dans la mise en
valeur de nouvelles richesses l’un
des plus sûrs moyens d'assurer du

travail à ceux d’abord qui s’engage-
ront directement dans leur mise en

valeur, à ceux aussi qui sont liés
aux activités commerciales et in-
dustrielles qui ne peuvent faire au-
trement que de se ressentir des dé-
veloppements nouveaux, ‘Cepen-
dant, pas plus ici qu’ailleurs les.
projets de mise en valeur de nou-

velles richesses n’ont été exécutés.
A ce que l’on nous rapporte, des
plans seraient maintenant passable-
ment au point et dès le printemps,
on serait en mesure de s'engager
dans l’ouverture de nouvelles pa-
roisses dans le but de répondre aux
besoins pressants d’établissement.

Les travaux préparatoires à l’ou-
verture de nouvelles paroisses sont

 

 

 

 

Magasin de COUPONS
J'ai un grand choix à vous

offrir, tel que : Jersey Fleuri,
Crêpe, Peau d’Ange, Coton de |

toutes sortes et Drap, ete. i

Mlle Yvette BRETON
108 rue St-Louis

(chez M. Omer Pinette)

Plessisville, P. Q.

 

 

Nouveau salon de

Coiffure
Ouvert dernièrement
Ancien poste de Mlle

Laurette Fafard
Permanents de tous genres.
Ondulation à d’eau,
Nouvelle coupe de Cheveux.
“Pads” Chimiques à PEau et
à l’Huile.

Mademoiselle

Simone Fafard
4, rue Ste-Marie

 

St-Pierre-Baptiste (Még.)
BAPTEME
Le 16 mars Marie, Thérèse, fille

de M. et Mme Oliva Tungeon (Fa-
biola Dubois). Parrain et marraine
M. et Mme Hormidas Ferron de
Plessisville oncle et tante de l’en-

fant,

Le 27 mars, Marie, Jeanne, Lu-

cille fille de M. et Mme Alcide

b) Gisèle Vigneault 77.6; Hyacin-
 

the Goudreault 61.8 (b) Jean-Guy-

Cloutier 70.7 (a)
(c) Yvette Vigneault 68.5; Clé-

ment Vigneault 54.6;

Be Année
Jeanne Germain 83.4; Emilien-

ne Cloutier 72.2; Jeannine Gosse-
lin 68.1; Jacques Vigneault 64.4;

4e Année
Michel Cloutier 88.3; Armand Vi-

gneault 88; Mare Aurdle Gau-
dreault 86.6; Marcel Pelchat 74;

8e année:
Jeanne D’Arc Larocque 90.3; De-

nise Gosselin 86.6; Benoit Vi-

‘gneault 84.3; Albény Goudreanlt
78.

2e année:
Marguerite Larocque 83.8;

noit Goudreault 80,5;
lére année:

Jacques Germain 89.1; Thérèse

Larocque 88; Colette Vigneault

87.2; Raymond Lavoie 69.3.

Be-

dit le St-Père
Après avoir déclaré que le Vati-

can n'entend pas se mêler à la po-

litique, S.S. le Pape Pie XII a ajou-

té ces paroles:
“L’Eglise, ne renonce pas à son

droit sacré d’instruire les fidèles

pardes sermons ou des écrits sur

leur devoir d’électeurs, tout en lais-

sant aux catholiques leur pleine li-

berté d’opinion et d'action”.

“On ne doit pas oublier que c’est

exactement sous prétexte de com-
battre le soi-disant catholicisme po-
litique que le nationa]-socialisme

visait à la destruction de l’Eglise”,

a dit le Saint-Père. “L’Eglise ca-
tholique ne permettra jamais d'’ê-
tre enfermée entre les quatre murs

d’un temple. La séparation de la
religion et de la vie, de l’Eglise et

du monde est contraire à l’idée
chrétienne et catholique”, I} a de-

mandé aux pasteurs”d'instruire les
fidèles sur les questions touchant

la communauté aussi bien que sur
celles relevant de l'Eglise, gpécia-

lement “lorsque “ces :questions ont

trait à la sainteté de'la famille, à
l'école at aux conditions sociales
justes",

“L'exercice du droit de vote,

c'est une grande responsabilité mo-
rale, au moins en ce qui concerne

I’élection de ceux qui sont appelés
à donner au pays sa constitution et

SHRINETHENTYRE

 

 

considérables; il ne peuvent s’ef-
fectuer du jour au lendemaih. D'un
autre côté, notre capital humain qui
a besoin de s’établir ne peut lan-
guir indéfiniment. Il est donc plus
que jamals urgent de se mettre à
la besogne, de passer de la prépa-
ration à l’exécution, de ne plus per-
dre de temps. Le ministère de la
Colonisation, en vertu de la loi pas-
sée il y a déjà un an dispose des
fonds nécessaires pour lancer un
mouvement de colonisation d’en-
vergure. Heureusement, ce n’est
pas la terre qui manque; fortuite-
ment aussi Nos familles consen-
tent encore à accepter les condi-
tions de vie des pays nouveaux, Il
ne reste donc qu’à se mettre en
marche, qu’à se lancer dans la mi-

I| se en valeur de nouveaux territoi-
res. Nous voulons donc espérer que
Sans plus-tarder, On voudra se met-
tre à l’oeuvre, ‘

CE. COUTURE
(Le Devoir)

POUSSINS BRAY
Les poussins Bray pour avril et

maintenant. Nos couvoirs ont une
quantité limitée de sujets partis
pour livraison immédiate, Aussi des
cochets pour le marché de la viande.
Quels que soient vos besoins, dites-

les nous et évitez les ennuis de la
ecffespondance en voyant nos

agents:

‘| Pour plus de détaile adressez-vous à:

MEDERIC BRETON    Tél. 168 Plessisville, P.Q,  
  
a 
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. Plessisville P.Q.
Téléphone: Bell et Local.

ooo 5$ 100 rue St-Louis Tél.: 258 :

: Garage Bolduc - ;
+ (Armand Boldue, prop.) x
3 REPARATIONS GENERALES x
* M. Bolduc annonce aux automobilistes qu’il a à son emploi un |
D mécanicien de 22 ans d’expérience. x
& Il garantit entière satisfaction x

z PLESSISVILLE, P.Q. %

%:ELE %

mai doivent être commandés des |

Poirier (Marie Vigneault) Parrain

Alfred Poirier, marraine: Georget-

te Poirier, frère et soeur de l'en-

fant,
Le R. Père Philippe Goudreau O.

M.l, a passé quelques jours parmi
nous, et est retourné chez ses pa-
rents à Stanstead.

Du 11 au 18 mars, quatre de nos

jeunes gens sont allés faire une re-
traite à Jésus-Ouvrier, Se sont No-
ël Tanguay, Noel Roy, Fernand

Couture et Paul-Emile Bilodeau.

Mlle Jacqueline Nadeau est par-

tie pour aller travailler aux Etats-

Unis,
Mme Emilien Gingras ainsi que

Mlle Gisèle Lehoux de Plessisville,

chez M. et Mme Joseph Drolet, di-

manche dernier,
Mlle Gilberte Payeur de Plessis-

ville actuellement en visite dans les
famille Polycarpe Payeur, Joseph

Roy et Alfred Bergeron.
-

TRANSACTION A
PLESSISVILLE

| Madame J.E. Bourque, propriétai-
re du Magasin J.-E. Bourque et

Fils Ltée, de “Plessisville, s’est por-

tée acquéreur de la résidence du

Docteur J.O. Roger de notre ville,

(située rue St-Calixte, coin St-Lau-

rent) et voisin du magasin de Ma-
deme J,E. Bourque.

 

 

 
Les prêtres ont le devoir de guider
leurs fidèles en politique,

ses lois, spécialement celles qui ont
trait, par exemple, à sa sainteté de
la famille, à l’école et à une règle-
mentation juste et équitable des

conditions sociales”.

Le succés n’appartient pas tou-
jours aux justes, et il ne justifie ja-
mais les coupables, J. SIMON

Les hommes qui mènent le mon-
de sont parfois … des femmes:

LISEZ NOTRE JOURNAL

J.-Alph. Olivier

e
t
r
e
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Service régulier entre :

Adrien d'Irlande.

  
 

Le connaisseez-vous celui-là ?
Tout le monde le connait.

Mes piqûres

Hiver comme été il passe en automobile dans les rues de notre village; .
Beau temps, mauvais temps, le jour, la nuit, rien ne le rebute,
Plus souvent le taudis du pauvre que la maison du plus fortuné reçoit:

sa visite.
Aux déshérités de la vie, il apporte, sinon toujours, le soulagement:

à leurs maux, du moins la certitude qu’il a fait tout ce qui était possible -
pour leur venir em aide,

De longue date on a reconnu ses délicates attentions pour les partu-
rientes et le souci chrétien qu’il manifeste pour leurs rejetons.

Homme intègre et respectable il est respecté de tous ges concitoyens.
Il n’est pas riche à la façon de plusieurs.
Ses nombreux enfants font la jole et celle de son épouse.
Ce sont ses joyaux les plus précieux.

Mais comment se fait-il que sa profession ne l’ait pas d'avantage fa-
vorité au point de vue fortune?

Mais comment se fait-il que sa profession ne l’ait pas davantage fa-
vorisé au point de vue fortune ?

C’est que ses clients parfois ingrats n’ont pas payé ses services, d'eu-
tres plus pauvres n’ont su que le remercier,

11 semble désintéressé de tout cela, Son devoir seul l’intéresse et il
fait plus que son devoir.

Il a pris place comme naturellement parmi les notables de la paroisse.
Il ne parle pas haut, ni souvent, mais s'il prend la parole ON l’écoute
avec attention.

Son âge, son expérience et son jugement sont reconnus de tous.
Si on n’a pu se rendre compte de qui il s'agissait, disons que sa pro-

fession s'apparente souvent au sacerdoce du prêtre.

 

. LA GUERE,.

Mes dernières piqûres étaient à l’adresse de M. le Notaire Benoît

Chartier,

lez-vous apprendre à tailler et àPaysana

Voulez-vous connaître l'opinion
de Mme François Gaudet-Smet sur
un problème intéressant? Voulez-
vous rencontrer un de nos jeunes
artisans les plus prometteurs:
Marcel Juneau et Son atelier de fer
forgé? Voulez-vous assister à une
exposition d’artisanat et par sur-
croît à une parade de modes? A-
vez-vous un plan de maison Ou de
réparations de maison a tracer?
Voulez-vous faire connaissance a-
vec des familles de colons qui n'ont
pas. eu peur et .qui.ont réussi? Vou-  

coudre vos jabots et rajeunir ainsi
vos toilettes printanières? Voulez-
vous Savoir ce que deviendront vos
enfants si vous laissez croître leurs

petits travers?

PAYSANA de mars a été juste-
ment préparé pour vous, Lisez-le.
Paysana entre avec son numéro de
maïs dans sa neuvième année. Il
présente à cette occasion un grand

concours avec prix, et un spécial
d’anniversaire. Achetez PAYSANA
pour en connaître les conditions t

inscrivez-vousvite.
(Communiqué)
  

Successeurs de Gustave Grenier

 

Olivier & Kelly Enrg
ASSURANCES GENERALES

Vie — Feu — Automobile — Accident

, PLESSISVILLE, P.Q.

Tél.: 188 s 1. A MONTREAL

A QUEBEC Entrepôt à

Entrepôt St-André ~ Wellington Terminal

mete Transport nvm, Tr e

Tél.: 38-1428
-—

— TRANSPORT GENERAL —

 

Plessisville, Ste-Sophie, St-Ferdinand, St-Jean-
Baptista Vianney, St-Pierre Baptiste, Inver-
ness, Princeville, Ste-Julie, Laurierville, St-

Départ de Plessisville pour Montréal : le mardi
et le jeudi, retour dans la même journée. —

: retour le Samedi.Le vendredi

Lisez notre journal

 

   

   
       

Camille Kelly

Tél.: 278

 

Tél. PLateau 8147

 

A QUEBEC TOUS LES JOURS
  7

Tél.: 23

Pour transport général, demandez :

 

Vitres --  Ferronneries

KELLY TRANSPORT, Plessisville, P.Q.  
 

P. A. PAINCHAUD
| Meubles -- Prélarts -- Peinture — Tapisserie

 

RAYON 5c -10c - 15c - $1.00
164, rue ST-LOUIS - PLESSISVILLE
   

dinand, Ste-Sophie.

Départ de Plessisville
Départ de Montréal Endroits desservis : Princeville, Plessisville, No-
tre-Dame de Lourdes, Laurlerville, Ste-Julie,
Lyster, Inverness, St-Pierre Baptiste, St-Fer-

Service régulier de ces endroits à Montréal et
retour (8) trois fois par semaine.

: Lundi, mercredi, vendredi.
: Mardi, jeudi, samedi, avec

| Adresse à Montréal :

Valére Boutin - 1Transport
152, RUE DES ERABLES — PLESSISVILLE, P. Q. — TEL.:

> (Successeur de

H, Richard Transport)

173 — BOITE POSTALE 10 ;

un voyage spécial le jeudi pourretour des ;
viandes venant de Montréal.

Voyage régulier à Sherbrooke, le mercredi de +f
chaque semaine.

vince et même ailleurs.

 

Toute la marchandise est assurée à sa pleine
valeur, contre le feu, le vol, les accidents.

“RAPID TRANSPORT LIMITED", 1084, Notre-Dame Ouest, Tél. FI 4685 if

Spécialité : Déménagements dans toute la pro- ; 8
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“LA FEUILLE D'ERABLE”,

+P3 i
x Tél. 170. 189, rue St-Louis. z
°. *
» =

= :
» (Assurances Générales) *

x Vie - Feu - Automobiles - Accidents. 2
» Membre de l’Association des Courtiers d’Assurance de la Province de »

x Québec. x
x | CULTIVATEURS! =
x Nous pouvons assurer vos automobiles à un Taux Spécial. Consultez-nous! x
x à Nous Sommes à votre entière disposition pour tous vos problèmes *

% d'assurances. %

* Communiquez avec nous, :

x PLESSISVILLE, P.Q. 2
> . 
 

 
 

Décès à Plessisville

M, Joseph, Marcel-Claude, enfant

de M. Germain Boulanger et de Da-
me Pierrette Hinse, décédé à l’âge

de 20 jours.

La cérémonie des Anges eut lieu

en l’église de Plessisville, mardi le

26 mars dernier, à 4 heures P,M.

Nos condoléances à M. et Mada-

me Boulanger.

NOUVELLES DE
PLESSISVILLE

Madame Napoléon Bégin, est

allée à Lévis la semaine dernière,

assister aux funérailles de son frè-
re M, l’abbé J.-B. Jacques.

—0—
Mlle Marguerite Bertrand de

Montréal, est venue a Plessisville,

au cours de la semaine derniére.

—_——

Madame Arthur Mercure, Mada-

me Henry Bourque, de Montréal,

sont venues en visite chez M. Lio-
nel Mercure, et autres parents.

—0o—
M. J.Aimé Gosselin M. et Mme

Gilles Gosselin, étaient de passage
à Nicolet dernièrement pour assis-
ter aux funérailles de M. C.E, Las-

 

sonde. (époux de dame Rollande

Charland)

—0

M. Jos. Morin, M. Napoléon
Ferron, M. et Mme Rolland Cor-
mier, M. Hormidas Ferron, sont
allés à Amesbury, Mass, assister
aux funérailles de Monsieur Ar-
thur Ferron, fils de M. Jos. Ferron.
M. Arthur Ferron, est décédé subi-
tement à Amesbury, le 19 mars
dernier, et inhumé le 22. Lu défunt
était autrefois de Plessisville, I
laisse son épouse néc: Marie-Louise
Morin, fille de M. Napoléon Morin,

Décès
(suite de la page 1)

ques s.8.), Les Frères Prudent et

Patrick Trottier, M,S.C., MM. Thé-

odore Fortier et Oméril Tardif de

Plessisville, ses cousines, Mmes Cy-
rille Dusscault, Eugène Vocelle,

Charles Pilet et Honoré Samson.

Le chant fut fait par la chorale
de la Jummerais, sous la direction
de M. J. Louis Paquet.

L'inhumation eut lieu au cimetiè-

re paroissial,

M. l’abbé Jacques était le frère

de Madame Napoléon Bégin de no-

tre ville.

“La Feuille d’Erable” offre à Ma-
dame Bégin, et a la famille ses

sincères condoléances.

 

M, Welly Vailluncourt, s’est ren-

du à Amesbury Mass. le 22 mars

dernier.

—0—

M. J.-Baptiste Mercure, sa fille

Mlle Fernande, son fils Fernand,

Madame Louis Mussé, et ses en-

fants, ont quitté notre ville, pour

aller demeurer dans l’ouest du. Ca-

nadu, à St-Paul, Alberta. M. Mer-

cure était né en notre localité, et

avait toujours demeuré à Plessis-
ville,

—0
M. Eugène Landry, de Mont

Brun, Noranda, était de passage à
Plessisville ces jours derniers, Il

a visité son frère M. Adélard Lan-

try, et les membres de Sa famille.
Ses beaux-frères et belles-soeurs,
M. et Mme Roger Vigneault, M. et

Mme Arthur Côté, de notre ville.

M. ct Mme Roméo Croteau deSt-

Ferdinand, M, et Mme Arthur Vi-
eneault de Victoriaville, M. Lan-

dry se rendit aussi à Montréal vi-

Siter ses nombreux parents. |
 
 

Tél. Bell et Local,

Donat G
(Successeur de M.

Livraison à domicile,

Téléphonez pour

6, rue Savoie,

Alexandre Beaudet.

Marchand de Bois de Chauffage de toutes sortes.

6, rue Savoie,

oudreault

Prix raisonnables.

vos commandes.

PLESSISVILLE, P.Q.

 

Tél. 84.

Garage

M. Lapointe annonce au public

Liviaison

174, rue St-Louis,  

(Alfred Lapointe, Prop.

réparations générales d’Automobiles, Camions, ete.

(2) Mécaniciens d’expériences à votre service.

Satisfaction Garantie.

PLESSISVIT.IE, P.Q.

 

 

A VENDRE
Voiture de Patates Frites, avee Poéle “Colman”

et tous les accessoires.

LE TOUT EN PARFAIT ORDRE

Pour plus de détails adressez-vous a:

PLESSISVILLE, P.Q.

 

265, rue St-Louis,

Lapointe

l’euverture de son Garage pour

immédiate.

Casier Postal 238-  

Le Sergent et Madame Louis H.

Gingras et leur fils Jules Henri de

Daveluyville, de passage chez M.

et Mme Emile Gingras à Laurier-

ville, et M. Hermos Beauchesne de
notre ville.

Monsieur Joseph Dubois, de St-
Clément de Montbeillard (Rouyn-
Noranda) est en visite chez sa fille

Madame Wilfrid Boulé et son fils
M. J.D. Dubois .

—0—
M. G, Valois de Lachute a passé

le dimanche chez M. Delphis Mi-
chaud.

Connaissez vous bien les

(suite de 1a page 1)

cours pendant les vacances d’été.
Abbé: Et vos docteurs ont-ils des

chaires universitaires ?

Frère: Notre "Congrégation jouit

en tout premier lieu du fruit de
leurs savantes recherches, La Di-

rection des Etudes, nos Ecoles Nor-

males, et nos Ecoles Supérieures
utilisent leurs talents multiples.

De plus, le Ministère Provincial de

l'Agriculture paye deux bourses
pour des recherches scientifiques

sur la culture des pois, L'Institut

de Botanique de Montréal requiert

les Services hebdomadaires d'un
autre docteur. Enfin, à l’automne

1946, deux Religieux des Frères

de l’Instruction Chrétienne occupe-

ront une chaire à l’Institut Pédago-

gique Saint-Georges, à l'Universi-

té de Montréal. Chacun donnera u-

ne série de dix cours. Le premier
sur la Méthodologie des Mathéma-

tiques, et le second sur la Métho-
dologie de l'Histoire et de la Géo-'
graphie.

Abbé: Alors, avec tant de compé-
tenees, vous êtes plus qu’à la hau-

teur pour tenir des classes primai-
res ?

Frère: Notre enseignement é-

tant des plus variés, il nous faut

des spécialistes un peu dans toutes
les branches du savoir humain.
Deux florissantes écoles moyen-

nes d'Agriculture à Sainte-Croix

de Lotbinière et à Sainte-Germai-

ne de Dorchester témoignent, à
l’évidence, de la capacité des deux

Frèrcs-agronomes qui ont gradué

les premiers de leur promotion à
Sainte-finne de la Pocatière. A

part cela, tant au Canada qu’aux

Etats-Unis, nos quelque vingt é-
coles supérieures peuvent concur-

rencer honorablement avec les au-
tres institutions similaires, Enfin,
la confiance du clergé du Québec

nous est plus qu’acquise, car nos

Frères enseignent: au Séminaire

des Trois-Rivières, au Séminaire
de Mont-Laurier, au Collège de
Montréal, au Collège Bréboeuf, te-

nu par les Pères Jésuites à Mont-

réal, au Séminaire de Sherbrooke.
Cela vous surprendra peut-être,

Monsieur l’abbé, mais depuis l’an
dernier, Monseigneur Robichaud,
archevêque de Moncton vient de
confier à nos Frères l’entière di-
rection de l’externat classique de

Son diocese,

Abbé: Dommage que nous soy-
ons déjà parvenus tous deux à des-
tination de notre voyage, mon cher

Frère. Tout ce que vous m'avez

dit sur votre dévouée Congrégation

ne fait qu’augmenter l'estime et

la confiance que je vous portais de-
puis longtemps.

Frère: Alors, Monsieur l'abbé,

nadette Laflamme)

JEUDI 4 AVRIL 1946

LA CORPORATION DE
Octrol & Association du Bien-Etre de la jeunesse 500.00
Octroi Com. de recp. des soldats rev, outre-mer

Abonnement au téléphone et appels spéciaux
Frais légaux

Achat de gravier
Achat de calcium

Annonces diverses

Listes des jurés

Frais de taxis

Divers petits comptes payés

Surplus reparti comme suit

Achat de propriété pour ouverture de nouv, rues 1,116.32

Achat de piquets, broche et clotûre à neige

hang. de foyer méc. pour l’Hotel de Vlile

Grand total des déboursés 23,634,72
Surplus des recettes sur les déboursés plus
les argents en mains et banque,

Argent en mains, le 31 décembre 1945

Argent en Banque, le 31 décembre 1946

Suite de la 1ère page)

75.00
127,73
358.85

487,75
1,470.00

42,00
94.00

100.00
23.50
64,50

351.51 23,634,72
 

le ler jan. 45 3,834.03
 

92.19
3,741.84
mrtes

3,884.03
 

 

STE-SOPHIE
BAPTEME
Joseph, Gilles, Fernand, enfant

de M. et Mme Welly Breton (Ber-

Parrain et
marraine: M. et Mme Ludger Bre-

ton, Porteuse: Mlle Fernande Bre-
ton,

Cours d’art culinaire
Du 26 au 29 mars, les fermières

Ont eu l'avantage de suivre des
cours d'art culinaire sous la direc-
tion de Mlle Henriette St-Louis, Le
cercle des Fermiéres de Ste-Sophie
compte cette année 61 membres.

Fondé en 1939 avec un groupe de
32 membres, ce cercle progresse

tous les ans. Les réunions mensuel-

les sont toujours trés intéressantes

sous la direction de Mme Athanase
Bergeron, présidente.
Notes sociales

M. et Mme Antonio Vigneault,
Mlle Juliette Vigneault, M. et Mme

Georges Beaulac de Belle-Vallée,
Ont, étaient de passage dernidre-
ment chez MM. Philémon Vigneault

Omer Vigneault ainsi que chez
Mme Fidelé Morin.
MM, Welly St-Laurent, Eugène

St-Laurent, de Ste-Claude, chez M.

et Mme Mérildy Blondeau,

Mlle Yvette Spenard de Mont-
réal, chez M. et Mme Alcide Vi-
gneault,

Mme Noel Demers, Mlle Rolan-
de Provencher de Québec, M. Ro-
bert Bergeron et sa fillette Clémen-

ce, de Victoriaville, chez Mme A-
thanase Bengeron.

+

Mme Lucien Goyette de Montréal

chez M. et Mme Adélard Boisson-
neault.

M, Gérard Rheault, Miles Agnès
et Irène Rheault de Sorel, chez M.

et Mme Roméo Pellerin.

M. et Mme Omer Boulanger et

leurs enfants, Armand, Yvette, An-
dré et Irène, de Danville, chez M,

et Mme Damien Bourque.
M. Ludger Corriveau de Lawren-

ce Mass., chez M. et Mme Ernest
Gagnon, =

Mme Albert Tousignan, M. et

Mme Georges Michel et leur fils J.-

Louis, M. Gabriel Tousignan, Mlle

Marie-Claire Tousignan, de Ste-So-
phie Levrard chez M, Achille Gos-
selin.
M, et Mme Jeffré Béliveau et leur

fillette Denise, M. et Mme Léopold
Roux, Monique Roux, M. et Mme

Alfred Plante de Victoriaville, chez
M. et Mme Ernset Grégoire.
M. et Mme Alfred Guay, Mlle

Ghislaine Guay, M. et Mme Edou-
ard Pelchat, de  Plessisville, chez
M. et Mme Alcide Pellerin.
Mme Daniel Martel, de Laurier-

ville, chez M. et Mme Wilfrid Ber-
geron ainsi que chez M. et Mme Ro

 

service: à l’occasion, veuillez donc

nous défendre lorsque en votre pré-

sence on dénigre la valeur intellec-
tuelle des Frères de l’Instruction
Chrétienne ou qu’on semble vou-

loir mettre en doute la valeur de
leur enseignement. Au plaisir de

vous revoir, Monsieur l’abbé!
Et nos deux voyageurs, dans un

salut amical, se quittent après une
bonne poignée de mains.

A. Dufresne,  
 

je ne vous demande qu'un léger Ancien élève des F.I,C.
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MER. JEU. VEN. SAM. 10, 11, 12, 13, AVRIL

Un livre enchanieur pour les jeu-

- Contes (1)

par Charles Perrault

Que d'heures inoubliables les

enfants vivront en lisant ces chefs
d’oeuvre, présentés dans une for-
mule toute moderne par Les Edi-
tions Variétés.
On trouve dans cet ouvrage les

histoires merveilleuses de Barbe
Bleue, Le Petit Chaperon Rouge,
La Belle au Bois Dormant, e Chat

Botté, Le Petit Poucet et beaucoup
d'autres aussi célèbres qui tou.
jours enchanteront la jeunesse.

Les bons génies et les belles prin-
cesses y apparaissent comme par

magie.

Des scènes tirées de chacun des
contes sont ici illustrées de façon
charmante. La Couverture en qua-

tre couleurs, offre le plus plaisant
des spectacles. Tout dans Cet ou-

vrage a été conçu pour plaire à la
jeunesse. Les adultes eux-mêmes
seront heureux d'offrir Ce petit bi-

jou d’ouvrage tandis que les en-
fants goûteront un bonheur sans

mélange à parcourir ces histoires

délicieuses.
La présentation attrayantes de

ce livre de lecture illustré et l’art
incomparable du monteur Per-
rault assureat a cette nouveauté
un succès qui, une fois de pius,
classeront ces Contes comme les

plus fameux.
(1) Un livre illustré de 196 pa-

ges publiés par Les Editions Varié
tés, 1410, rue Stanley, Montréal,

Canada.
 

méo Paradis.

M. et Mme Léo Pellerin à Ville-
roy, chez M, et Mme Donat Côté.

Mme Donat Paradis, M. Raymond

Paradis, M. André Leblanc, Se sont
rendus à l'Hôpital Laval de Québec!
la semaine dernière pour rendre vi-
site à M, Donat Paradis.

M. Napoléon Skelling est de re-
tour d’un voyage à Miami Floride,

chez M. et Mme Calixte Morin.

DECES DE M.

ARTHUR HINSE

A Drummondville, le 21 mars, est

décédé Monsieur Arthur Hinse à
l’âge de 67 ans.

Il était l’époux de feu Dame Ma-
rie Louise Martineau décédée exac-
tement à la même date il y a trois

ans.
Il laisse dans le deuil, ses enfants:

M, Lucien Hinse de Lyster; Mada-

Carosse de bébé

à vendre
(en parfaite condition)

S.V.P. vous adresser à:

 

Télesphore Rioux
7, rue St-Joseph

PLESSISVILLE, P.Q.

 

 

 

Mesdames …

Mesdemoiselles...
Nous avons en Magasin les

plus récents chapeaux pour

Dames et Demoiselles, dans
les teintes et formes les plus
nouvelles, pour tous les goûts

et toutes les bourses.

Prix Rafsonnables !
(Spécialité en Chapeaux)

Alice Beaudette
PLESSISVILLE, P.Q.

Chez M. Delphis Michaud

 

 

Pharmacie
169 RUE ST-LOUIS

PLESSISVILLE, QUE.

Laberge
TEL. 147

 

 

A VENDRE
Poêle, pratiquement neuf,

Ameublement de Cuisine, en ‘
parfait ordre.

‘Glacière, finie émail,
Prix avantageux pour prompt

acheteur.

  
 

Adressez-vous à:

(108) rue St-Louis,

Plessisville, P.Q. |
  
 

me Jldège Houle (Yvette Hinse) de;
Drummondville;

Hinse de Drummondville.

de Plessisville.

Sainte-Marie, Beauce

Ses soeurs: Madame Jos, Gérard
de Montréal, (Maria Hinse); Mada-
me Eugène Charest (Amanda Hin-
se de Laurierville, Ses funérailles

et M. Raymond

Ses frères: M. Philippe Hinse, de
Montréal; M. Eusèbe Hinse du|eurent lieu à Lyster, lundi le 26,

Lac Noir; M. Eugène Hinse, de Lau |Mars dernier.
rierville; MM. Jos. et Aimé Hinse| “La Feuille d’Erable” offre ses

sincères condoléances à la famille.

 

PE
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Encan public
A LA FERME DE DEMONSTRATION

CHEZ

M. Achille Vachon
LAURIERVILLE, P.Q.

(Cté Mégantic)

Située à 15 arpents de l’Eglise.

Mardi, le 16 avril1946
à 9.00 hres du matin.

Tout sera vendu sans réserve:

12 - Vaches à lait; Taurailles. 3 - Bons jeunes Chevaux. 12 +
Cochons, 8 Truies portières, Machines Agricoles. Voitures d'hiver
et d'été. Voitures de travail et de promenade. Harnais simple et
double, ete., ete.

En un mot tout le roulant
qu’il y a sur la ferme

N'oubliez pas la date:

Mardi, le 16 avril, 1946, à 9.00 hres du matin

M. ACHILLE VACHON
LAURIERVILLE, P.Q., Cté Mégantic,

(à 15 arpents de l’église.)

  

 

 

SPECIAL
POUR LE MOIS D'AVRIL SEULEMENT

Croutes de Bois Mou (4) pieds

$5.00 la corde

Plessisville Specialties
Tél. 230. 239, rue St-Louis.

PLESSISVILLE, P.Q.

Magnifique résidence
à vendre
A PLESSISVILLE

Rue St-Louis. Aucentre de la ville.
Poste excellent pour commerce.

Prix avantageux pour prompt acheteur,

Madame E. G. Gamache
Rue, St-Louis, Plessisville, P.Q.

Golonial
RUE ST-EDOUARD — — PLESSISVILLE

LA DIRECTION PRESENTERA CETTE SEMAINE -

DIM. - LUNDI, 7 - 8 AVRIL.

EN SPECIAL

Follow the boys
Jeannette McDONALD, Georges RAFT, Vera ZARINA,

Marlene DIETRICH et les Andrew SISTERS.

En plus: Actualités, Danse, Musique, Chant, interprétés par des

artistes les plus renommés de l’écran.

MERC,, 9 10 AVRIL,

ENTIEREMENT PARLE FRANCAIS

Mon mari, ma jumelle
: et moi

Avec: Greta GARBO, Melvyn DOUGLAS.

Version francaise de “TWO FACED WOMAN"

En plus: (1) sujet court choisi.

L'histoire d’un jeune homme qui aime les deux soeurs jumelles.

Comédie sans pareil,

JEUDI, - SAMEDI, 11 - 13 AVRIL.

Honolulu
Avec: Eleanor POWELL et Robert YOUNG,

En plus: (2) sujets courts choisis.

Comédie musicale avec la reine dé la danse.

VENDREDI, 12 AVRIL.

UN SOIR SEULEMENT

Mexicali Rose
Avec: Gene AUTRY.

En plus: (3) sujets courts choisis.

Et en surplus: 1dième épisode de la Série:: G-Men vs Black Dragon.
Le plus populaire film de “GENE” et l’avant dernier épisode de

l’excitante série.

 

   
   

 

Le meilleur endroit
pour passer une
soirée agréable.  

 

Avec:

 

MARDI-

 

 

HORAIRE DES SPECTACLES:
Sur semaine : Tous les soirs à 8 h. 15.

Dimanche : Matinée à 2 h. 30 et Soirée à 7 h. 15 et 9 h. 15.
Ne manquez pas nos programmes, venez en foule et soyez

 

 

  | assurés que votre patronage sera très apprécié.     BIENVENUE A TOUS!

  


